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Introduction 
- La journée du 08 mars, dite  « Journée de la Femme », loin de représenter une 
journée de réjouissance pour la Femme, doit être, pour nous scientifique, une 
journée  de réflexion sur les rapports entre genre, de l’évaluation du progrès 
réalisé sur les droits de la femme  
 
- Si Journée de la Femme a été instaurée, c’est parce que la femme est l’humain 
qui, à travers l’histoire, reste victime des injustices sociales. Les droits de la 
femmes ont été les plus ignorés; nos sociétés s’étant construites sous les 
regards paternalistes 
 
- A mon avis, le maintien de la célébration de la journée de la femme à l’échelle 
mondiale, symbolise, d’une façon tacite, la reconnaissance par le monde des 
injustices que continuent à subir les  femmes. Sinon, cette célébration n’aurait 
plus sa raison d’être 
 
- Le monde doit se mobiliser pour la parité des droits entre homme  et femme, 
pour une vie harmonieuse favorisant la paix entre partenaires sociaux 
 
 
 



Introduction 
- Favoriser la parité passe par doter la femme des ressources qui lui 
permettent d’acquérir les capacités d’agir, de se transformer en acteur 
social, à l’instar de l’homme, dans la société. 
- Le travail social est ainsi l’un des pistes favorables pour transformer la 
femme congolaise en acteur de sa société. 
 
Plan de communication 
1. Concept de Travail social et d’Empowement 
2. Paysage social de la RDC 
3. Femme et travail social 
4. Pour une Intervention sociale professionnelle de la femme en RDC 
congolais 
Conclusion 
 



I. Concept de travail social et d’empowerment 
1.2. Travail social 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Activités méthodiques ou techniques 

Menées par les professionnels du social 

 

 

 

 

Personne, 
Groupe,                                                                                                                                                    Milieu social  
Communauté                                                               Adaptation réciproque                                     
en situation difficile,                                                                                                                               ou Environnement 
vulnérable 
 
 
 

Autonomie 
Intégration sociale 



1.2. Travail social 
- Ensemble d’activités sociales conduites par des personnes qualifiées, 
dans le cadre d’une mission autorisée et/ou légale au sein de structures 
publiques ou privées, en direction d’individus ou de groupes en difficulté, 
afin de contribuer à la résolution de leurs problèmes 
 
- Ces activités, méthodiques ou techniques, sont donc menées en vue de 
l’adaptation réciproque d’individus, de groupes ou communautés en 
difficulté avec leur milieu de vie ou environnement social, pour leur 
assurer l’autonomie et l’insertion sociale 
 
 
 
 
 



1.2. Empowerment 
- Pouvoir d’agir, capacité d’être entendu, de prendre la parole, de se 
réapproprier son pouvoir; 
 
- L’empowement est, à la fois, un processus et une finalité à travers lequel 
une personne, un groupe ou une collectivité acquiert la maîtrise de 
moyens qui lui permettent de se conscientiser, de renforcer son 
potentiel, de se transformer , dans la perspective de développement, 
d’amélioration de ses conditions de vie et de son environnement; 
 
- L’empowerment signifie la capacité des populations à se mobiliser, y 
compris par un rapport de force pour revendiquer des droits et des 
conditions favorables pour construire leur avenir 



 
Empowerment de la femme en travail social? 
Il s’agit de:  
- sa participation aux ressources et institutions présentes dans sa 
communauté et dans sa société; 
- l’amélioration de l’estime de soi, l’acquisition des compétences dans la 
profession du social, le développement d’une conscience critique; 
- prendre du pouvoir sur sa vie en tant que professionnel su social, sortir 
de l’aliénation imposée par l’absence de reconnaissance de l’importance 
du travail social par la société congolaise; 
- devenir un partenaire actif et dynamique dans le processus de 
changement et de transformation de la société congolaise; 
- être confiant de ses compétences comme acteur influent, capable de 
faire bouger les choses en RDC; 
- être capable de dessiner son projet de vie, en RDC, en sa qualité du 
professionnel du social. 
 
 



 

 

II. Paysage social de la RDC 

 Le paysage social de la RDC est émaillé par des situations sociales de 

souffrance et de vulnérabilité, à l’instar de la pauvreté, les  conflits armés, 

les handicaps et catastrophes naturelles. 

A. La pauvreté 

- 73%  de la population vivait en situation d’extrême pauvreté en 2018 

selon les prévision de la Banque mondiale; 

- En RDC, on compte plus de 40% de pauvres parmi les cadres de 

direction et de collaboration 

- Les conséquences d’une telle situation sont multiples sur le plan social: 

1° sur le plan nutritionnel: les experts en alimentation et nutrition 

estimaient que 7,7 millions  de personnes souffraient  d’insécurité 

alimentaire en 2017; plus de 2 millions d’enfants risquaient de mourir de 

malnutrition 
 

 



2° sur le plan d’environnement, hygiène et assainissement 
- Suivant le rapport MICS (2010), 77% de la population vivent dans un 
environnement insalubre dans les milieux ruraux  contre 42% en zones 
urbaines 
 
- A Kinshasa, 89% des maladies recensées sont liés à l’état d’insalubrité 
de l’environnement urbain ; la malaria, à elle seule, rafle plus de 78% des 
cas diagnostiqués dans les hôpitaux 
 
- Il y a déficit d’éducation populaire en RDC. Selon l’enquête de MICS, 
moins de 60% des congolais se lavent les mains avant de manger, et 
moins de 35% pratiquent ce geste après avoir utilisé les latrines 
3° Personnes  en situation de handicap 
- Plus pauvres  parmi les pauvres, très négligées et moins protégées dans 
la société globale 
- La RDC  en compte environ 13 millions, soit plus de 18% de sa 
population totale  



 

4° Phénomène enfant de la rue 

- Selon l’UNICEF et d’autres organismes présents en RDC, le nombre 

d’enfants congolais vagabonds repérés dans les rues des zones urbaines a 

sensiblement augmenté 

-  En 2001, environ 10 000 enfants non accompagnés vivaient dans les 

rues de Bukavu.  

- A Kinshasa, on  estime à plus de 40 000 le nombre d’enfants qui vivent 

dans les rues 

- Une des particularités inquiétante à Kinshasa, c’est l’émergence « des 

familles de la rue ». En 2010, 371 filles ont accouché dans la rue entre 

janvier et juin, 62% d’entre elles étaient âgées de moins de 18 ans 

(REEJER, 2010).  

 



5° Phénomène kuluna: 
- Selon certains auteurs, les kuluna, en RDC, apparaissent comme des 
victimes d’un apartheid économique qui caractérise le pays 
 
- En RDC, les riches deviennent de plus en plus riches et les pauvres 
deviennent de plus en plus pauvres 
 
- Le phénomène kuluna apparait ainsi comme une réaction des jeunes  
oisifs, sans espoir de l’avenir, drogués, lésés par une société injuste 
 
-  Le chômage est la principale cause de la vulnérabilité de la jeunesse 
congolaise et reste le principal facteur de Kuluna 
 
- Le phénomène kuluna est devenue une menace sérieuse pour toute la 
société, car les kuluna rackettent, violentent et tuent.  



B. Conflits armés 
- Insécurité généralisée dans les zones à conflit 
- Des morts par milliers parmi les populations; plus de 12 millions des 
tués à l’Est de la RDC 
- Des blessés et handicapés par milliers 
- Des milliers des populations déplacées à l’intérieur du pays 
- Des femmes violées 
- Education des enfants perturbée, 750 000 enfants dans les provinces de 
Nord-Kivu et d’Ituri (mars 2023) 
- Disparition de membres des familles, plus spécialement des enfants 
- Psychose et traumatisme à grande échelle 
- Destruction des villages, des économies locales, des systèmes de 
protection 
- Appauvrissement des populations 
 
Tout compte fait, ces situations invitent à l’intervention sociale pour les  
populations en difficulté 



III. Femme et travail social 
- Les femmes ont toujours été nombreuses en travail social 
- A l’INTS-Kinshasa, 8 étudiants sur 10 sont de sexe féminin 
- Le travail social se présente ainsi comme un champ d’opportunité, un 
espace de communion entre la femme et le monde universitaire 
- Le travail social peut réellement contribuer à accroître le taux de 
formation des femmes à l’enseignement de type supérieur et 
universitaire en RDC 
- Le travail social est opportunité pour permettre à la femme d’avoir une 
réelle emprise dans l’organisation et la mise en œuvre d’une politique 
nationale de protection sociale; dans l’organisation et la mise en œuvre 
de la solidarité nationale et de la justice sociale 
- Avec le travail social, la femme a un véritable piste d’intégration du 
monde professionnel en RDC 
 
 



 

 

 

 

IV. Pour une intervention sociale professionnelle de la femme en RDC 

- La pratique du travail social doit demeurer une construction 

permanente pour l’acquisition des compétences dans le domaine de 

l’intervention sociale 

- Ces compétences consiste à l’appropriation d’un capital de méthodes et 

techniques pour s’engager dans la profession du social 

- Ces compétences concerne: 

a. Sa capacité de repérer un problème social en situation d’accueil d’une 

demande formulée pour un individu, un groupe ou une communauté en 

situation difficile:  

Maîtriser les techniques relationnelles afin de clarifier la situation-

problème reste son principal atout pour conquérir cette capacité 

d’intervention 

 

 

 
 

 



 
IV. Pour une intervention sociale professionnelle de la femme en RDC 
- b. sa capacité de réaliser une évaluation diagnostique sur une personne, 
un groupe ou une communauté en situation difficile: 
Maîtriser le recueil de données générales et ciblées sur l’individu, le 
groupe ou la communauté en difficulté; avoir la capacité d’analyse de ces 
données  et les évaluer, restent des atouts pour lui conférer un pouvoir 
d’intervention 
c. Sa capacité d’élaborer un projet d’intervention sociale avec l’individu, 
le groupe ou la communauté en difficulté: 
Savoir négocier le projet d’intervention avec son client, mobiliser les 
stratégies et les moyens de sa mise en œuvre passent pour un tout pour 
l’accompagnement des usagers en situation difficile  
d. Sa capacité d’évaluer le projet  
Savoir mesurer les écarts entre les objectifs visés et ceux réellement 
atteints  permet de mieux apprécier les résultats de son intervention 
 



Conclusion 
- Le travail social est un champ favorable, ouvert à la femme, pour lui permettre 
d’acquérir les outils méthodologiques indispensables en intervention sociale   
- L’appropriation de ce capital méthodologique transforme la femme en 
professionnelle de l’intervention sociale, différente de ceux ou celles qui se 
débrouillent dans le domaine 
- En RDC, pays en proie à une diversité des vulnérabilités, des souffrances  et 
des difficultés sociales, la femme professionnelle, formée en travail social 
devient un interlocuteur potentielle crédible pour la mise en œuvre des 
politiques sociales 
- Elle est un acteur d’intervention en relation d’aide, interface entre population 
et pouvoir, institutions d’appui à la protection sociale 
-  A l’instar de l’homme qui participe à la construction de la nation, le travail 
social donne la possibilité à la femme de se transformer en bâtisseur de son 
pays; en réparateur des vies humaines brisées  
- Mais en RDC, nous sommes dans une situation où son statut reste encore 
largement ignoré.  Nous en appelons au pouvoir public à tirer le travail social 
vers le haut 



Merci 


